] Journal hift. & liss.
» d’admiration , étoit obligé de contenir Pac-
s deur de fes freres, les Sarrazins forgoient
9 la maifon de 1'Ordre, & ce ne fut qu’a-
s vec beaucoup de peines que les Teutoni-
» ques leur échapperent pour fe rendre au
9 port, ou ils fe Joygmrent aux Hofpitaliers:
sy ON montre encore parmi les mafures de la
» Ville d’Acre de grands reftes de la maifon
95 des Hofpitaliers, & une efpece de fendtie
s quarrée par laquelle on préend que ces
9y Chevaliers fortirent pour fe fauver. Les
s Tempiiers forcés également dans leur for-
9y terefle , & pre(lés par les Sarrazins , vinrent
sy bientdt rejoindre les Teutoniques & les
,', Hofpitaliers , qui fe hiterent de monter fur

, leurs vaiffeaux ,,. Aprés avoir rappor,,
un paffage de Deguignes qui affure que les
Teutoniques furent les derniers a fe défon-
dre avec les Templicrs dans les ruines d’Acre,
& redreflé en paffant une errear de Pabbé
Verrot, il ajoute: ¢ Jai cru devoir infifter
s fur ces dérails, parce que pluficurs enne-
s mis de I'Ordre, aufli ignorans que fertiles
s €n injures, ont prétendu que les Cheva-
s liers Teutoniques avwoient totalement aban-
sy donné la défenfe de la Terre-Sainte, lorf-
s QU’ils avoient entrepris de s’établir en Prufie,
» & que depuisils n'y avoient pris aucun in-
sy LEIEL. oy

L’on ne peat lire fans admiration les preus
ves mu'tipliées de la valeur de ces braves
¢hevaliers dans leurs guerres diverfes foit con-
tre les Sarrazins, foic contre les idoldues de la
Pologne , nuion alors funguinaire & teroce ,



